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Biographie de l’auteur


 

 

Naissance de Jean Cocteau le 5 juillet 1889 à Maison Laffitte. Son père, Georges dessine et Jean l’imitera dès son plus jeune âge. Son grand-père, collectionneur et mélomane, l’initie à l’art. Fasciné par le théâtre, Jean Cocteau devient un lecteur compulsif de magazines sur le sujet. Son père se suicide le 5 avril 1898, sa grand-mère meurt un an après. A l’âge de  11 ans, Jean Cocteau assiste à l’Exposition universelle. A cause de sa constitution faible, Jean est un élève médiocre et rejoint l’école de Condorcet en 6ème. C’est à cette occasion qu’il rencontre Dargelos, qu’il transformera en personnage, notamment dans Les Enfant terribles. La cité Monthiers est le lieu de tous les amusements, lieu que le lecteur peut retrouver dans Le Sang d’un poète, Opium et Les Enfants terribles.

En 1904, il est renvoyé du Grand Orsay pour son trop grand nombre d’absences. A 18 ans, Jean Cocteau arrête ses études et se consacre à la poésie, au théâtre et au dessin. Le 4 avril 1908, il déclame des poèmes au théâtre Femina et obtient un grand succès mondain et académique. Il dirige avec Maurice Rostand la revue Schéhérazade et collabore à Comoedia. L’année suivante, il publie son premier recueil de poésie : La Lampe d’Aladin. Un succès qui, pourtant, l’année suivante sera entaché par deux échecs : Le Dieu Bleu, une pièce mal accueillie par le public et son recueil de poésie, La Danse de Sophocle. En 1913, il rencontre Proust, André Gide et Roland Garros, puis, Picasso l’année suivante. En 1915, il participe à la guerre comme ambulancier. A son retour, une querelle sévit entre Cocteau et les dadaïstes : les dadaïstes refusent de reconnaître son talent. Antigone est joué en 1922, les dadaïstes ripostent par la critique. 

L’année de 1923 est l’année des publications : Le Diable au corps, Plain-chant, La Rose de François, Picasso, Le Grand écart et Thomas l’imposteur. Son ami Radiguet meurt, et Cocteau, désemparé, se plonge dans l’opium. Le 2 juin 1924, Roméo et Juliette dont il a fait la mise en scène et œuvre dans laquelle il joue est représenté. Cocteau, l’année suivante rencontre Jean Bourgoint et sa sœur Jeanne, leur chambre lui inspire celle des Enfants terribles. Il suit une cure de désintoxication et publie Lettre à Maritain, Orphée, Opéra, Œdipe roi, Prière mutilée et L’Ange Heurtebise. En 1927, Oedipus rex mit en musique par Stravinski est représenté, de même qu’Orphée. Le théâtre de la Monnaie de Bruxelles accueille sur ses planches Antigone, sur une musique de Honegger. En 1929, s’achève une nouvelle cure pendant laquelle il écrit en 17 jours Les Enfants terribles. Cocteau s’initie au cinéma et tourne Sang d’un poète (1930). Deux ans plus tard, il achève La Machine infernale, l’un de ses chefs d’œuvre. C’est lors de l’audition pour Œdipe Roi qu’il repère Jean Marais, avec qui il collaborera également pour Les Chevaliers de la Table ronde. En 1938, il écrit en huit jours Les Parents terribles sous sa forme théâtrale, un succès public et critique. Il écrit un poème dédié à Jean marais, L’Incendie. En 1940, Les monstres sacrés sont interprétés sur scène avec en première partie, une chanson d’Edith Piaf. 

Les Parents terribles sont rejoués, puis interdits à la représentation. En 1942, Cocteau se consacre entièrement au cinéma. Il écrit les dialogues de La Comédie et le bonheur et Le Lit à colonnes, achève le scénario de L’Eternel retour et récrit celui du Baron fantôme. Sa mère meurt en 1943. Acteur, il joue le rôle de Musset dans le film La Malibran de Sacha Guitry. On le sollicite pour devenir administrateur de la Comédie Française, mais il refuse. Il préfère s’engager pour sauver Jean Desbordes, prisonnier, mais celui-ci est exécuté. A la fin de la guerre, il comparait devant le Comité d’épuration du cinéma où il est acquitté rapidement. La même année, il tourne La Belle et la bête avec Jean Marais. Quelques mois plus tard, en 1946, il monte un ballet Le Jeune Homme et la Mort, dansé par Jean Babilée. L’année 1948 est prolifique en termes de réalisation : Ruy Blas sort en février, L’Aigle à deux têtes en septembre, Les Parents terribles en novembre. L’année suivante, Les Parents terribles, La Machine infernale et Les Monstres sacrés sont joués aux Moyen-Orient. Les Enfants terribles sont adaptés au cinéma par Melville. Le 14 juin 1940 est créé le ballet Phèdre pour lequel il écrit le livret, crée les costumes et le décor. Il peint ses premières toiles. 
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